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L’évangile de ce dimanche nous montre Jésus qui rassure ses disciples. Le terme 

« ne craignez pas » revient plusieurs fois. Rien d’étonnant puisque nous savons 

que cet évangile a été rédigé à la fin du 1° siècle pendant une période de 

persécutions. Cet évangile nous rejoint car il nous invite à la fidélité dans l’épreuve. 

Jérémie nous en fait l’écho dans la 1° lecture « j’entends les calomnies de la 

foule… mes amis guettent mes faux pas, mais le Seigneur est avec moi ». Nous ne 

vivons pas la persécution violente des 1° chrétiens ; mais nous avons nos 

épreuves, celles de la vie courante auxquelles nous n’échappons pas, mais aussi 

celles liées à notre foi. Nous vivons l’épreuve de tenir dans la fidélité au Seigneur 

au milieu d’un monde marqué par l’indifférence, si ce n’est l’absence de foi, un 

monde qui suit « d’autres dieux », très séducteurs. En ce moment, on parle 

beaucoup de l’intelligence artificielle et de toutes les opportunités que cela ouvre. 

Notre pape vient d’écrire une encyclique sur ce sujet où il dit la merveille de cet 

outil, mais aussi tous les risques qui en découlent. Lisons ce texte éclairant. Oui, il 

nous faut tenir bon dans la foi au Christ Sauveur et se dire que l’exemple de notre 

constance dans la charité et l’attachement au Seigneur Jésus sont un témoignage 

parlant dans le monde d’aujourd’hui. Il faut bien croire que cela a une importance 

puisque des personnes éloignées reviennent vers l’Église et demandent à être 

accompagnées dans la foi. Nous en avons un certain nombre dans la paroisse. 

« Quiconque se déclarera pour moi devant les hommes, moi aussi je me déclarerai 

pour lui devant mon Père qui est aux cieux ». 

Ce dimanche, les évêques de France demandent aux fidèles que nous sommes de 

prier pour que la loi sur «la fin de vie» ne passe pas en l’état. « On ne prend pas 

soin de la vie en y mettant un terme, mais en l’accompagnant jusqu’au bout avec 

attention » et le pape a dit en Espagne : « Cette question n’est pas liée à un intérêt 

confessionnel, mais c’est un objectif de civilisation ». En prenant le chemin de 

l’évangile, soyons sûrs que nous travaillons à un monde plus humain et plus 

attentif aux personnes fragiles. 


